
P R É F A C E
Il y a plusieurs années, l’émission TV Des racines et des ailes nous montrait un pisciculteur du 
Limousin soumis à une prédation sans concession de plusieurs loutres sur son exploitation. 
L’originalité des propos tenus par Stéphane Raimond – parce que c’est de lui qu’il s’agit – et 
l’expression sans nuance de sa détermination à écarter cette prédation par la recherche de solutions 
autres que la mise à mort ont fortement incité le militant associatif que je suis à le rencontrer.

Je n’ai pas été déçu et je lui dois un enseignement exceptionnel sur l’éthologie de la Loutre d’Europe.

Nous avons passé depuis de multiples moments ensemble pour observer les « bêtes ». Je pense 
notamment à ce soir d’hiver où je me suis mis à détester une loutre parce qu’elle faisait fuir un 
putois devant nous depuis plus d’un quart d’heure. Je pense aussi à ce lynx feulant très près de 
nous dans le Jura…

Stéphane Raimond est naturaliste et photographe. Cet ouvrage en est un parfait témoignage. 
Ici l’image est à la fois expression artistique et émotionnelle, mais elle est aussi le vecteur d’un 
message fort. Si la loutre reste l’un des acteurs principaux de cette histoire – et elle le mérite –, 
les nombreuses espèces présentées au fil des saisons montrent combien l’auteur sait percevoir 
et s’attarder sur l’ensemble du vivant. Outre la qualité esthétique, c’est le plaidoyer contre la 
destruction aveugle et bornée de certaines espèces que je ressens.

Non, on ne peut rester insensible à ces images de renardeaux lorsque l’on sait que plus de 
500 000  renards sont exterminés chaque année en France et que l’on entend encore moult 
gestionnaires cynégétiques nous dire : « Mais mon pauvre monsieur, ces bêtes, au plus on en tue 
et au plus il y en a… » 

Sachant qu’un renard peut consommer plusieurs milliers de campagnols par an, on mesure le 
poids de cet obscurantisme. Finalement, nous ne sommes pas très loin du temps où l’on clouait les 
chouettes sur les portes des granges pour chasser le mauvais sort…

Mais celles et ceux qui liront ce livre et vibreront au rythme de ses images ne pourront rester 
insensibles. Ils seront sûrement demain des ambassadeurs pour une meilleure préservation de notre 
patrimoine naturel.

Merci Stéphane.
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